
Dieudonné: la liberté d’expression dévoyée

2008: Devant cinq mille spectateurs, dont Jean-
Marie Le Pen, Dieudonné invite sur la scène du Zénith 
à Paris Robert FAURISSON, négationniste 
français bien connu et condamné, à plusieurs 
reprises, pour ses propos et thèses antisémites. 
Dieudonné lui a fait remettre à cette occasion par 
son régisseur, «déguisé» en déporté d’un camp de 
concentration, «le prix de l’infréquentabilité et de 
l’insolence».

2008: Dieudonné a fait baptiser sa fille par l’abbé 
intégriste et connu pour ses affinités avec l’extrême 
droite, Philippe Laguérie, avec pour parrain Jean-
Marie Le Pen.

2007: Dieudonné met en scène et accueille la 
représentation politique, Sarkophobi, de Kémi 
Séba, fondateur de la Tribu Ka, groupuscule 
extrémiste. En 2006, des dizaines de membres de ce 
groupuscule avaient débarqué, munis de blousons 
noirs et de gants plombés, dans la rue des Rosiers, 
à Paris, pour «en finir avec l’impunité des milices  
juives».

2006: Dieudonné participe à la Fête des Bleu-
blanc-rouge du Front National (FN) au Bourget. 
Il y rencontre Jean-Marie Le Pen et Bruno Gollnisch.

2005: «La pornographie mémorielle». Lors 
d’une conférence de presse à Alger, Dieudonné se 
plaint de ne pouvoir réaliser son film sur la traite des 
Noirs à cause des «autorités sionistes» qui dominent 
le cinéma français. Evoquant «l’exploitation du 
souvenir de la Shoah» et ses commémorations, il 
dénonce une «pornographie mémorielle».

2005: «Pour moi, le sionisme c’est le sida 
du judaïsme». L’Expression, février 2005.

2005: «C’est quand même amusant de voir à quel 
point le pouvoir sioniste en France va jusqu’à priver 
une partie de la population du devoir de la mémoire. 
Les juifs ont souffert moins que les noirs. On ne parle 
que des chambres à gaz, mais les noirs ont été jetés 
vivant à la mer». L’Echo d’Oran, février 2005.

2004: «Aujourd’hui, ce sont les sionistes qui tiennent 
les commandes. [Bernard-Henri Lévy] soutient 
comme beaucoup de «penseurs» un mensonge 
politique monstre, assis sur une escroquerie 
qui se sert du drame de la Shoah. En 
France, la domination des sionistes est objective: 
ils possèdent des réseaux extrêmement puissants».  
24 heures, décembre 2004.

2004: «Les juifs négriers». Dieudonné associe 
les Juifs à des «négriers reconvertis dans la banque, le 
spectacle et l’action terroriste» qui auraient «fondé 
des empires et des fortunes sur la traite des noirs et 
l’esclavage». Le Journal du dimanche, février 2004.

2004: «Le lobby juif». Dieudonné dénonce les 
«manipulations médiatiques» de la «population 
juive», un «lobby très puissant» ayant fait «main 
basse sur tous les médias». Le Monde, janvier 2004.

2004: «Il faut savoir qu’Arthur avec sa société de 
production finance de manière très active l’armée 
israélienne, qui n’hésite pas à tuer des enfants 
palestiniens». Le Monde, janvier 2004.

2003: Sketch chez Marc-Olivier Fogiel. 
Dieudonné apparaît sur France 3 sur le plateau 
d’«On ne peut pas plaire à tout le monde», grimé 
en juif orthodoxe, faisant le salut nazi au cri de 
«IsraHeil!». 

2002: «Il existe toujours un lobby très 
puissant qui a le monopole de la souffrance 
humaine et qui ne nous reconnaît absolument 
aucune existence! [...] le lobby juif déteste les 
Noirs, vraiment! Étant donné que le Noir, dans 
l’inconscient collectif, porte la souffrance, le lobby 
juif ne le supporte pas, parce que c’est leur business! 
Maintenant, il suffit de relever sa manche 
pour montrer son numéro et avoir droit à 
la reconnaissance». BlackMap, octobre 2002.

2002: «Le judaïsme, une secte». Dieudonné 
déclare: « Les Juifs, c’est une secte, une escroquerie, 
c’est une des plus graves parce que c’est la première». 
Lyon Capitale, janvier 2002
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Robert Faurisson: «les prétendues 
chambres à gaz 

hitlériennes et 
le prétendu 

génocide 
des Juifs 
forment 
un seul 
et même 
mensonge 

historique».

Alain Soral: «Ce n’est pas 
systématiquement la faute 
de l’autre totalement si 
personne peut blairer
[les Juifs] partout où ils 
mettent les pieds».

Jean-Marie Le Pen, 
parrain de la fille de 

Dieudonné.

Pour Dieudonné, 
le président 
iranien 
Ahmadinejad 
est «un homme 
de bon sens 
et de courage. 

Ses propositions 
semblent faire 

avancer le débat».

Dieudonné avec un cadre du 
Hezbollah lors de son voyage 

au Liban en août 2006.
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